

[image: 9782806249562_coverMarketing.jpg]


		

			[image: 9782806249562_title.jpg]

		




		

			Marx


			Philosophe et économiste allemand théoricien du communisme


			

					Né en 1818 à Trèves


					Décédé en 1883 à Londres


					
Quelques-unes de ses œuvres :
	Manuscrits de 1844


	
Manifeste du parti communiste, avec Friedrich Engels (1848)


	
Le Capital (1867-1905)







			


			Philosophe et économiste allemand du XIXe siècle, Karl Marx est aussi un révolutionnaire, ainsi que le théoricien du socialisme et du communisme. Il est à l’origine du mouvement de lutte des classes ouvrières contre la bourgeoisie et le système capitaliste, combat dont le but est d’enrayer l’exploitation et l’aliénation des travailleurs. La révolution des prolétaires contre ceux qui détiennent les moyens de production doit selon lui aboutir à l’abolition de la lutte des classes qui permettrait alors l’émergence de la société communiste. Sa pensée a donné naissance au marxisme et a eu des répercussions considérables sur l’histoire du XXe siècle.


			Tout au long de sa vie, Marx n’a jamais cessé de retravailler ses textes et, par eux, sa pensée, permanent work in progress. En raison de choix de vie cohérents avec ses convictions – une philosophie fondamentalement engagée en politique –, il a vécu dans la misère et une certaine persécution politique, et est mort dans une grande pauvreté.


		




		

			Biographie


			La jeunesse et la découverte du libéralisme


			Karl Marx nait en 1818 à Trèves, en Rhénanie prussienne (alors dirigée par un gouvernement conservateur, autoritaire et chrétien) dans une famille juive récemment convertie au protestantisme. Son père, avocat à tendance libérale, s’est vraisemblablement converti pour échapper aux mesures antisémites du gouvernement prussien, qui interdit aux juifs l’accès à de nombreuses professions. Malgré cela, Marx devra faire face aux multiples discriminations à l’encontre des juifs.


			

				

					BON À SAVOIR


					Le protestantisme désigne les doctrines religieuses issues de la Réforme protestante qui s’est opposée à l’Église catholique romaine au XVIe siècle. Il se distingue notamment du catholicisme par son refus d’une lecture dogmatique des Écritures et par la croyance au péché originel, dont seule la pratique d’une foi ardente peut sauver les fidèles.


				


			


			De 1830 à 1835, Marx est élève au lycée de Trèves, connu pour son ambiance libérale. Il entame ensuite des études de droit pour faire plaisir à son père. Mais, à l’université de Bonn où il étudie, il est gagné par l’esprit de fronde ambiant et se tourne finalement vers l’histoire et la philosophie, qui le passionnent bien plus que le droit.


			Poursuivant ses études à Berlin, Marx est initié à la pensée de Georg Wilhelm Friedrich Hegel (1770-1831), figure philosophique emblématique dans les universités rhénanes portées au libéralisme. Par ailleurs, le mouvement libéral gagne de plus en plus largement la société allemande, qui souhaite s’émanciper du joug prussien. L’époque est à la rébellion, au point que s’esquisse une révolution.


			Marx s’investit dans les activités des jeunes hégéliens, un cercle philosophique engagé en politique que le gouvernement voit d’un mauvais œil. Sous la pression prussienne, ils se radicalisent : tandis que, politiquement, ils évoluent vers un républicanisme de gauche, en philosophie, ils sont influencés par Ludwig Feuerbach (1804-1872), qui s’attaque au christianisme et au gouvernement prussien. Marx, sous cette influence, soutient en 1841 à l’université d’Iéna une thèse intitulée Différence de la philosophie de la nature chez Démocrite et Épicure, très critique à l’encontre de la religion.


			

				

					BON À SAVOIR


					Le libéralisme est une doctrine reconnaissant et privilégiant les libertés individuelles (liberté politique, liberté de penser, etc.). Historiquement, il s’est construit contre l’absolutisme de l’État (système politique dans lequel le pouvoir est concentré entre les mains d’une seule personne).


				


			


			De l’engagement politique à l’action révolutionnaire


			Après sa thèse, Marx ne trouve pas de poste à l’université à cause de ses relations avec les jeunes hégéliens. Il se tourne alors vers le journalisme et devient, en 1842, rédacteur en chef de La Gazette rhénane, journal d’opposition. À ce moment, il commence à s’intéresser aux questions sociales et économiques. Mais il radicalise la tendance déjà révolutionnaire du journal, ce qui aboutit, en 1843, à son licenciement.


			Après avoir épousé Jenny von Westphalen, Marx, exilé par le gouvernement prussien, s’installe à Paris où il collabore à la fondation des Annales franco-allemandes, d’inspiration socialiste. Un seul numéro de la revue sera édité, en 1844, dans lequel figure un article qui marque un tournant dans la pensée du jeune homme : celui-ci s’éloigne aussi bien de la critique libérale du gouvernement prussien que des jeunes hégéliens et de la philosophie en général. En politique comme en philosophie, Marx rompt, en somme, avec la pure théorisation pour prôner l’action révolutionnaire. Désormais, pour lui, il s’agit avant tout de transformer le monde.
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